
              Grenoble, le 11 mai 2020 

Déclaration liminaire de l’UNSA-Education au CTSD du 11 mai 2020 

Madame la directrice académique, 

Mesdames et messieurs les membres du CTSD, 

« Je veux plutôt une bonne rentrée qu’une rentrée en nombre »  
Ces mots sont ceux du Président de la République le 5 mai dernier. 
 
Cela induit que la reprise doit être, avant tout, comme l’UNSA Education l’a toujours affirmé : bien pensée, 
qualitative et progressive, plus que quantitative. 
 
C’est pourquoi notre fédération ne peut accepter les pressions de certains chefs d’établissement ou d’IEN sur les 
équipes enseignantes en Isère. 
 
Nous savons bien qu’organiser une sortie de confinement est une tâche complexe. Aussi pour ce faire, le protocole 
sanitaire était indispensable. Pourtant, il est parvenu tardivement aux équipes dans sa forme finalisée au regard de 
la date de reprise fixée.  
 
Il contraint fortement l’organisation de cette reprise, et, si c’était une nécessité sanitaire, certains points exigent 
encore d’être clarifiés pour éviter que cette reprise ne soit chaotique. 
 
Nous nous étonnons de l’ordre du jour de ce CTSD « la reprise des écoles et collèges » alors que le seul document 
transmis, et malgré son intitulé « Réouverture progressive des écoles et établissements scolaires », ne traite en fait 
que de la rentrée en école. 
 
Or, de nombreuses interrogations, pour ne pas dire des inquiétudes, remontent à l’heure où la reprise est censée se 
préparer dans les collèges. Quand certains chefs d’établissements ont construit les modalités d’accueil avec leurs 
équipes enseignantes d’autres, les ont pensées entre eux en oubliant leurs équipes. Il en est d’autres qui convoquent 
dès aujourd’hui des assemblées générales en présentiel !  
 
Là où souplesse et bienveillance sont mises en avant, c’est plutôt de la pression qui est ressentie par les collègues. Il 
faut accueillir tous les élèves, sur les emplois du temps habituels, assurer le présentiel et le distanciel et justifier de la 
nécessité ou de la volonté de garder ses enfants sans recours possible aux ASA.  
 
Alors, madame la directrice académique, nous en appelons à votre positionnement afin que vous puissiez nous 
rassurer et rassurer les personnels des collèges, tous corps confondus. 
 

 Nous rassurer sur un discours unique entre les instances (audience et CHSCT) et auprès des chefs 
d’établissements 

 Nous rassurer sur une volonté sincère de souplesse et de bienveillance 

 Nous rassurer sur une réelle collaboration au sein des établissements pour préparer au mieux cette reprise 

 Nous rassurer sur la progressivité de cette reprise 

 Nous rassurer enfin sur cette reprise très particulière 
 
Dans le premier degré, les équipes pédagogiques étaient aujourd’hui à l’œuvre sur le terrain pour une pré-rentrée. 
Nos collègues directeurs et directrices subissent depuis 15 jours une lourde pression pour la réouverture. Nous 
demandons pour eux une décharge complète et ce, jusqu’à la fin juin, afin qu’ils puissent assurer leur mission 
d’organisation, de sécurisation et d’information dans de bonnes conditions.  



Concernant, la mise en place du protocole sanitaire, nous vous rappelons notre consigne syndicale demandant aux 
équipes enseignantes du premier et du second degré de faire remonter toutes les situations délicates à leur 
hiérarchie ainsi qu’au CHSCT.  
 
En tout état de cause, nous demandons à ce que les écoles et établissements ne pouvant réunir les conditions 
sanitaires indispensables restent fermées dans l’attente de la résolution des problèmes. 
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